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Introduction. Le pollen libéré dans l'atmosphère par l’ambroisie à feuilles d’armoise, responsable d'allergies pendant la période des mois de Juillet à Octobre en Italie, représente une question de santé publique dans plusieurs pays européens. En Italie, l’ambroisie est surtout distribuée au Nord du pays, où sa dispersion augmente chaque année. Dans la région  de Parme, jusqu’à aujourd'hui, la présence d'ambroisie n'a pas encore été décrite, mais cette plante est bien implantée au nord du Pô, à 30 km de distance. Le but de notre étude est d'évaluer les concentrations des pollens d'ambroisie dans l’air de Parme par rapport aux pollens d'armoise depuis 1992 jusqu’à 2007 et de décrire la situation clinique.
Matériels et méthodes. Parme (180.000 habitants) est située à 52m au-dessus du niveau de la mer, au sud du Pô. Le climat est continental-tempéré avec des directions des vents prédominantes SW-NE. Le capteur volumétrique de pollens est placé à 18m au dessus du niveau du sol, au milieu de la ville. La surveillance aérobiologique a été effectuée avec les méthodes standardisées de l'Association Italienne d’Aérobiologie (UNI 11108/2004). Les malades s’adressent à notre Centre clinique, chaque année, avec des pathologies surtout respiratoires, la plupart d’origine allergique. Chaque année nous disposons de 1800 patients environ, suivis selon les recommandations internationales. Pour détecter l'existence de tendances significatives depuis 1992 jusqu’à 2007, nous avons  utilisé le test non paramétrique de Cox-Stuart.
Résultats. Nos observations ont mis en évidence que depuis 1995, année jusqu’à laquelle les pollens d'ambroisie ont été observés seulement sporadiquement à Parme, jusqu’à 2007, il y a une augmentation significative des pollens d’ambroisie et de leurs valeurs de pics. En comparaison, les pollens d'armoise sont en diminution. En plus, nous devons ajouter qu'aux pollens d’ambroisie qui viennent des zones avoisinantes, sont associés les pollens qui sont transportés sur de  longues distances. Par exemple, les pics des pollens d'ambroisie pendant les années 2002 et 2004 ont été détectés le même jour dans quatre villes italiennes (Parme, Mantova, Pistoia, Florence). L'analyse des cartes météorologiques et des calculs des rétro-trajectoires a montré que l’air venant de l'Europe de l'Est pouvait transporter les pollens d'ambroisie sur un large secteur de l'Italie. Entre les patients respectivement mono-sensibles et poly-sensibles, il y a 1,8% et 12,8% des sujets positifs à l'ambroisie/armoise dont respectivement 26,3% et 47,7% sont des sujets asthmatiques.
Conclusions. Avec nos résultats aérobiologiques, nous nous attendons, dans notre territoire aussi, à une rapide augmentation des sujets positifs et une aggravation des symptômes liés à la présence des pollens d'ambroisie dans l’air de Parme.
